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nologie mene parfois a de:;; rapprochcments 
surprenants au point de vue stylistique 
(ainsi, par exemple, Constantin Silvestri 
et Ovidiu Varga) ou du placement dan:-; 
le contexte de l'evolution de la vie musi­
cale (Dinu Lipatti et Aurel Popa) tout en 
permettant de paHser en revue tou:c; ceux 
qui ont contribut\ au deYeloppement de la 
musique roumaine moderne. Lor.~ d'un 
pareil groupernent on risquait fort un ni­
vellement de:,; valeur.,;, un manque de re­
lief, si l'auteur n'avait pas dose avec grand 
soin Ies proportions des textcs, Ies a ttri­
butions stylii'\tiques, Ies jugements esthe­
tiques. Une connais:-:ance approfondie de 
la creation, un commentaire nourri par 
l'etude laborieuse du materiei musical 
dans la bonne tradition de l'analvse detail­
lee de la partition, ain:,;i que l'~bjectivite 
et l'equilibre des appreciations conferent 
aux etudes individuelles une valeur de re­
ference. 

Une introduction substantielle etablit 
la plate-forme theorique :-;ur laquellc :,;c 
place l'auteur, declarant, une fois de plus, 
,;on adherence a la musiquc d'autentique 
inspiration folklorique. Traitant en lignc:,; 
claires le tableau de la constitution et de 
l 'evolution de l'ecole moderne de composi­
tion, Zeno Vancea releve deux directions 
principales - celle folklorique et celle uni­
versaliste - , com,iderant cette hivalence 
(au-dela d'autre:;; po:,;sible:,; categories) com­
me determinante. Les delimitation:-; peu­
vent paraîtrc parfois trop tranchantes et 
l'argumentation lineaire, toutefois l'an­
teur a une capacite d'objectiva tion - rara 
chez Ies creatcur.~ - par rapport aux 1110-

dalites stylistiques e1rangere8 a sa propre 
poetique mu:'\icale et la discw,;-;ion natio­
nal-universel et menee sous le :c;igne d'une 
juste meRurc, meme si perwnnellement 
ii a depuis toujour,.; adhere a la premiere 
hypothese. 

Les problemes de la relation societe-cre­
ation artistique nous semble par trop sim­
plifies, Ies media tions et les nuanceR ele 
ce processus tres complexe ne pouvant se 
reduire a des formule:-. 

On eiit :mrpri;-; par deii affirmations ex­
cesRives, du genre : l'aiipir;1tion cles compo­
sitem-.:; de l'entre-deux-guerres de R'adrei\­
ser << ă toutes les couches Rocialcs >>, ou 
de reduire, grâce a l'inspiution folklori­
que, << la distance entre la musique profes­
sionnelle et celle populaire », affirmatiorn 
qui ne se soutiennent ni au point de vue 

historique, ni a celui sociologique ou esthe­
tique. 

IntercRsant est le clebat ouvert par Zeno 
Yancea sur leR reminiseences dec; thcorie 
ele ~Jo:,;er sur Ies equivalence:-; latinitc-es­
prit harmonique et germanite-esprit pol~·­
phonique, s'appliquant a la sen,-ihilite 
mu:c;icale roumaine et a la creation de cer­
tains compo:c;iteur,,. La dt1monRtration est 
menee avec verve, dans une maniere in­
citante, qui donne de l'allant au ton ;-;i 
pondere que l'anteur s'efforC(' en general 
de garJer. 

L'etude pertinente signee par Gheorghe 
Firea sur la creation de Zeno Yancea 
complete h.eureus.ement ll' volume. Les 
conclusion:,; de l'etude situent notre auteur 
parmi le:,; chef,; de file de la creation rou­
maine, sur la place quP, cn rai,-on d'une 
modestie naturelle, il n'avait pas marquee. 

Participant direct, et des plus prescnts, 
aux remous de l'histoire moderne de la 
rnusique roumaine, Zeno Yancca s'appro­
che de la creation de ses confrerps avec le 
sentiment de l'arti:-;te implique, mais aussi 
avec le detachemt>nt du musicologue ap­
pele a etre le juge impartial d'une arnvre 
ou d'une generation. 

Elena Zottoriceanu 

FLORIAN PO'l'RA, Profesiune: filmul, 
Buca rest, Ed. << :;\Ieridiane >>, 1979, 3:i-1 p. 
a Yl'e des ill. 

Le quatrieme livre de Florian Potra, 
Profesiune: filmul - parn apres Ies pn1-

cedent,; E,tperienţă \~i speranţă (1968), O 
voce di11 off (1973) et l'oci şi roca,tii cine­
matografice ( 197 ;j) - occupe une place a 
part non Heulement dans l'ensemble de la 
propre ceuvrc de l'auteur mai:-; ausRi danii 
le paysage plus vaste de notre thl'.iorie ele 
film, de la culture roumaine en general. 

Florian Potra. a donne une :-.trueture 
originale a son nouvel ouYrclgc; rt>prenant 
de:-; articles plus ancienR, diffu:,;e:-; par la 
pre:-.sc et la radiotelevision danii l'inter­
rnlle 1973-1978 et rMclites a cette ocea­
sion, il leur ajoute d'amples conunentaires 
qui depa,;sent l'objet initial de l'inYestigi:l­
t ion, en reformulant des jugements de 
valeur :-;ur quelqup:,; << zones vitales >> de 
!'ecran national: le scenario, le film his­
torique Pt le film d'actualite, la produc­
tion, l'enReignement cinematographique, 
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etc. Pom· Îinir, l'auteur esquhise une pros­
pcction inedite du domaine analyse par 
<< une sorte de 'flash-foreward', <le t:Hon­
nement de l'ayenir, en faisant tourner 
dans tous Ies sem la question : Yer.~ quoi 
t-ie dirige lP film roumain >> '/ (p. 7). 

En parfait connais:-:cur du phenomene 
cinematographique roumain dans :-;on en­
semble, Florian Potr,l met en di:-;cussion, 
aYc>c def\ arguments (]ni ,ont, a la fois, ceux 
du chroniqueur, mais amsi du chereheur, 
du titulaire de la chaire univr1-.~itaire et, 
enfin, de l'historien preoccupe en premiel' 
lien du wrt de l\'cran roumain, des as­
pects le;; plus ardus ele ee domaine. Se;; 
point:-; de vue nous apparai,;:-;ent de la sorte 
non Reulement comm~ ceux du criti­
que et du theoricien de film, mais ausRi 
comme ceux d'un (po:-;:-;ible) producteur 
ou d'un Kimple :-;pcetateur, eependant que 
la variete deR angleR d'abord de;; multiple:-; 
problemes eonfere a eette nouvelle << in­
cur.~ion clam le temp:-; et dam; l'ef>pace ci­
nematographique roumain >> de no:-; jours 
des dimension:-; tont ~\ fait insolites. 

Se manifestant ;;ur tont Ies plans des 
positiom, d'un autlwntique Rudolf Arn­
heim autochtone, agissant en permanence 
a la maniere d'un << theoricien ~ans maim >>, 
bouillonnant d'idees et de :-;uggeRtionf> 
dans torn; Ies compartiment;; du laborieux 
mecanisme cinematographique, l'auteur mi­
lite inlassahlement pour la necesRite de 
l'education par l'intermc'diain' de l'audio­
visuel, il propose des wlution;; concreteR 
pour l'organisation <l'une va;;te action 
eulturelle par le film et pour le film, pour 
la format ion de specta teurs familiarises 
a vec la << lecture >> de;; image:-; en mouYe­
ment. << Sans presenter, apparemment, une 
utilite pr,:ltique immediate, a l'instar de 
l'anglai:-;, du ru;;se ou de l'e;;pagnol, le ci­
nema a une lang11e (la „cinelangue", ju:;­
tement) et le film - un langage ; pour­
tant per,;onne, ou pre:;que, ne veut Ies 
<< etudier >> expressement, rpfu;;ant d'ap­
prendre l'a h e <lu cinema, tont le monde 
veut le;; aceueillir comme un pas:-;e-temp;; 
n•laxant des loi:-;ir,; >> (p. 13-1-1). 

La formation du eriiique a l'ecole de 
Gramsci, ses prrffreneps allant n·r.-, l'esthe­
tiquf' irarxistp italienrn•, lui ;;prt de ;;upport 
p<'rmanent dans ;;ps argumentations. 

A cMt; d's\ristarco, Pm;olini, 'C"mberto 
Barbaro, Sf' font entendre, partout dam; Ies 
pages du livre, Ies << voix >> d'un Balazf> et 
d'un Lukae,;, ses mentors spirituels recon­
nu:;. Partani de la premisse marxiste qui 

veut qu'on aiTive a la connai;;sance par le 
truchement de l'art, Florian Potra plaide 
pour la valeur cognitive du cinema, qui ne 
;;aurait etre disjointe de la Yaleur esthe­
t ique ni de celle educa tivP. << ,J e me comp te 
parmi le:-; critique;; qni eroient avec fer­
mete dans la valeur cognitive de l'art, 
donc aussi du film en general. J'irai plus 
loin : je consid&re que, afin de :;'affirmer 
d'une fa9on deci:-;ive sur le plan national et 
international, notre cinema se doit d'aYoir 
unt- problbnatique. Autrement dit de pro­
po;;er des probl&mes (pas forcement avec 
leur.~ Rolutiom) et de:-; themes de medita­
tion d'un interet ci"dque aus:-;i large que 
possible au-dela du :-;impie divertis;;ement, 
de maniere a obliger le:-; spectateur.~ de pen­
ser au film ausRi apre:; avoir quitte la salle 
de projection >> (p. 26). 

La simple citation de quelques-uns des 
chapitres, eompris dam le livre (<< L'Ecole 
et le film>>; << Le cinema et << la troisieme 
culture >>; << Le moment maR;;-media et 
lp;; Ulche:,; de la eritique de:-;tinee au pu-
blic >>; << Le prodncteur socialiste >>; << Le 
cineaste en tant qu'intellectuel >>; << Pensee, 
creation, imaginat ion dan:; l'art du film>>; 
<< Etre de l'epoque ou envisager la reali-
hl >>; << Entre le heros collectif et celui indi­
viduel >>; << l\fateriel et perwnnages dans 
la commedie cinematographique >>) peut 
nous offrir une image d'ernemble sur la 
diYel'-"ite et l'amplitude de:-; preoccupa-
tions de l'auteur. Ecrit avec une ferveur i­
deologique qui ne :;e dement jamais, le der-
nier livre de Florian Potra nou:; offre, en 
une plu;; grande mesure que ;;ef> ouvrages 
anterieur.~, une vision integratrice et syn­
thetique de l'en;;emble du phenomene ci­
nematographique national: depuis Ies 
principes directeur,; aux chroniques propre-
ment dite:-;, cornmcrees a de longd metra-
g('S de fiction roumainR pas;;e:-; a l'eeran au 
cour..; des derni&n•s annee:-;, Ies tram;itions 
s'effectuent d'une fa9on naturelle et fluide, 
l'idee d'efficacite de l'action culturelle 
agi;;sant comme un veritable leitmotiv de 
l'ouvrage. Car, davantage, peut-etre, que 
tout autre pensee de Balazs Bela, le theo-
ricien roumain Remble convaincu du bien-
fonde de l'affirmation du gr,rnd estheticien 
hongroiR, que << l'art n'est pas Cf' qu'il y a 
de plus important au cinema >>. Aussi bien, 
appreciant au plus haut degre l'estheti- 125 
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que a l'etat pur, Florian '.Poira r1e uaint 
pas, lor.~qu'il ne le de.couYre paR - commC> 
c'est le ca:.; d'ailleurs dans la plupart dN, 
films analyse:- - <l'r chercher <l'autre:c; 
valeur,; (cognitfre:.;, relpvant <lu prohlc>rne 
ou du thi>mC>, t'ducatif:.,, etC>.) plaidant con-
1 imwlll'ment pour une << culturP ouverte >>, 

ot1 tous C<:'UX qui sont impliqm's dans l'en­
gremige rint~matographiquC>, de1rni:.; <l<' sper­
tateur au producteur et 1lepnis le mei teur 
en :.;ccne au critique, puissent aYoir un 
r6le, r6le qu'il c•onvi(•nt a chacun de jouer 
aYC>e maîtri:,:e et gt'!nerd:,:itc•, Pll un mot, 
aYer talN1i. << T'(•r.,omw n'a11P1Hl 1lu pro1luc­
teur un talent dt> erea1Plll' p1·opi·emen1 
dit; c<'1wndant, le pro1lu('tl'Ul' doit aYoir, 
lui-aussi, un talent : celui de l'l'eo1rnaî1rP 
et de :-timuler lP talent des arti,ţp,; an1hPn­
tiqm'"· Un talent qui - enc·orP une foi:,:, 
lef; exception:.; de quelques hero:.; <lP la eul­
ture ne comptpnt 1ms - est fonde sur 
l'etucle de l'histoire et (le> la theorie du 
film, sur l'etu<le dP la philo,ophie, de la po­
litiquP et de l'histoire, en un rnot ;.;ur la 
cillt11re. Parec quP - reli:-ons Yianu - ]p 
talent e:.;t perfe('tible precisement Ior.~­
qu 'il est eultive (le genie seul 1w l'est pas, 
d'emhh'e il e:.;t arheYe, il est cultiYe; 
aurions-nous affaire clan:-; notre cinema­
tographie, a nne majorite formee de ge­
nies ~ !) >> (p. :346). 

Une pareille eondition, qui peut paraî­
tre inRolite a premiere vue, exigee par 
l'auteur de la part de:-; producteur,; - ces 
perwnnageR clef pour Ie sort d 'un film, 
auxquels ont ete consacrees des pages 
cntic>res de l'es:.;ai - eRt hrillamment rem­
pliP par la critique et le theoricicn Florian 
Potra, lui-memP. Car, au-dela de la Roli­
dite <lu baguje iutellectuel, au-dela de la 
luxuriance de l'information et de la va­
riete de:.; citatioirn, Ie line est l'Cri1 avee 
nerf et Yivaeite voire memc aYec humour 
lorsque e'est le cas, s'aYe.rcU1t on ne sau­
rait plus ineitant i\ la lec1 ure. La YelTI' :-;ty­
liRtique de certain:.; commentaires, ceux 
par exemple, de:.; films, Profetul, aurul şi 
ardelenii (Le prophete, l'or et Ies Trarn~'l­
vains) de Dan Piţa, Rătăcire (~g.uement) 
de Alexandru Tatos ou Păcală de Geo 
SaizeRcu, en fait de savoureux croquis Iitte-

136 raires. 

Destirn'\ en egale me:.;m'e au specîalistes 
et au public cinephile, le recent ouvrage de 
Florian Poir,1 s'adre:-;se a tom;, C'orncient 
de la neces:-;it(l d'une pPrmanente trans­
po,;ition en pratique de la pen:-(•e theo­
rique, l'aut<>ur fouille 11am, Ies profondeur.~ 
dP tous Ies compartinwnl:.; qui forment le 
vastp territoin' appeM cinema; car << rien 
dP ee qui :-;ignifip film» ne lui e;.;t etran­
ger; ii cherdw et le plus wuYent dccouvre 
Ies eause:-; de eerlainp:.; dt'lficipnee:.;, offr,1nt 
en meme temps des wlutions viahles pour 
un henreux developpement du einema 
roumaiu. 

<< En nou:-; inkrrdgeant pourqnoi 110:-; 

einea:.;tp:-; ne se concentrent pas entre Ies 
lig1ws d'un :.;t ~,](,, la reponse i\ la question 
cmnrnent ii:.; filment, pourqnoi ne resussis­
:-;ent-il:-; pa:-; a aequfo·ir le fonds artisti­
que e:-;eompt1\ Yit>nt en realite de ce 
qu'ils filment. :\utrenwnt dit, nous reve­
nons a l'eternelle que;;tion : Qu'est-c·e qui 
intere;.;se ]p:-; einea:.;tes r,mmains de la vie 
de Ieur :.;orit'te? Quel:-; sont ]ps problcmes 
qui lPur apparaissent attra~·ant:-;, fasci­
nant:.; ou simplenwnt utiles et necessaires 
a etre a horde.;; ? ( ... ) Il nou:.; fa ut insis­
ter sm· ks eonditions fondamentales, re­
liee:-; entr.: Pllcs : l) no1n• einema (produc­
tcm., et re.ali:-atcur,;) ne regarde pas en 
face la realite nationale, ce qui fait que; 
2) notre cinema ,n'a pas une problemati­
que, c'eRt-a-dire ne propose pas l'analy:-e 
faite avec responsabilite t>t courage civi­
que d'un paquet de probleme:-; de l'actua­
lite et, d'au1ant moin:-;; :3) notre einem1 
ne chere he et ne tra ite pa:.;, il ne s'ineor­
pore pas des themes centraux, du no~·au 
meme, chaud et Yital, de:-; jour., d'aujour­
d'hui >> (p. 24;1-246). 

Lps propoRitions effectiyes de Florian 
Poi r,1 sont sedui:;;ante:s et sonYent smpre­
nantes par leur nonYPaute; depui:-; Ies idees 
autour de quelqu<'s piece:-; historiques de 
Lnrian Blaga ( A1.,ra1n Ia11c11) ou Barbu 
Ştefăne:-;eu Delanancea ( Ap11s de soare) 
(( 1liffici!C>S )) fl porter a l'ecran ju:-;qu'aux 
sujets pour des filmR d'actualite, imme­
diatenwn1 convertibles en de:-; Rcenario:-; a 
denses signifieatiorn, l'eventail des :.;ug­
ge;;tions s'avere d'une ampleur qni n'a 
pas encore ete enregi:-;tree par notre litte­
ratme de spe.cialite; quant a la cluonolo-
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gîe selective finale << des films roumairn; de 
certaine importance pruduits entre 1949 
et 1979 >>, structuree selon le schema des 
<< c:euvres marquantes >>, selectionnees par 
Jean l\Iitry dans son Dictionnaire de ci­
nema, mai8 8e detachant d'une fa9on tres 
personnelle du modele originaire, elle se 
constitue comme un premier essai (per­
fectible, evidemment) de systematisation 
de la production integrale de longs metra­
ges de fiction de la cinematographie so-

cialiste, essai destine dans l'avenlr << a 
donner une impulsion a des observations 
et a des rclcherches plus engagees, tendant 
vers l'extraction d'essences >> (p. 336). 

La parution de ce livre d'exception, aux 
nombreux pas1.;ages qui depassent la stricte 
sphere du cinema roumain, s'avere com­
me un << evenement culturel >> dans le sens 
le plus absolu du mot. 

Olteea Y asilescu 
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